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. GA7ETTE » VARSOVIE
DU MERCRED1 u. JUILLET 1758.

De Lisbonne le t s .  M ai. dc M ahoni qui revient de Suijje, c ii i! 
a femaine pafsee, une fe- a exe'cute quelques commiffions aupres 

coufle de tremblcment des Cantons Catholiąucs. 
de terre s’eft fait fentir L e Mahoń le 22. M ai.
pre's du Bourg de Vsana, U regne une parfaite tranquillire dans 
dans la Province d 'A len- ces parages'. Les Anglois n’y  ont pas en- 
ieJ 0'  t core paru, &  nous ne croyons pas qu5ils

L e  Bref du l ’ape de'funt au fujet du ayent deffein de faire ici aueune tentati- 
Faraguay exifte reellem ent, 8c meme ve; en tout cas nos Troupes font dans le
eft im prim e; il n ’eft cependant point rnei!leur etat qu’on puifle fouhaitter;nous-
adrelfe au Cardinal Mar.oel ainfi qu’on l’a n’avens presque point de malades, &  la 
dit dernierement par erreur; m ais au Garnifon, eft de 6500. homm es. Nous 
Cardinal Saldanha. fommes bien approvifionnes pour un an;

L e M adrid le 6. J u in .  8c ce que nos Infulaires n’e'toient point
S .M .  Rritanniąue ayant nomme' lc en coutum e de faire, ils font auffi appro-

Com te de Briftof pour remplacer ici le vifionnes de bied pour le m em e term e.Il
feu Chevalier Keene en qualite d Ambafi- nous eft arrive ces jours-ci ro. Batimens
fadeur d’Angleterre, le Roi notre Sou- Genois,qui vienncnt faire la peche du Co-
verain a pareillem ent nomme le C om te raił; ils  ont en tout 7.2 hommes.
de Fuentesj Grand d' Espagne pour aller L e Rome le 17. Juin.
refider avec le meme caraftere a la CoUr Y oici la L ettre  que Sa M ajefte U  R oi 
de Londres. L c Com te de Torrepaim a, tres Chretien a eerite au Sacre College ii. 
Miniftre - Plenipotentiaire de S. M . a 1’occafion de la mort du Pape.
Vienne, rem plira 1 Ambaflade de Turin, , ,L a  m ort de N . S. P. le Pape Benoit 
8c fera lui-m em e rem place par le Com te „  X IV . N ous scau se le  regret te ś lu s



„  fincere, 8c N ou s partageons vivem ent, 
„  com me F ils  aine de 1’Eglife, Ies fcnti- 
„  mens, que vous N ous avez exprimes 
, ,  fur ce trifte  e'venement par la lettre 
„  que vous N ous avez ecrite. Ce Grand 
„  Fontife, l ’un de.s ph#eclaire's, &  des 
„  plus Grands D o& eurs, qui ait ete afifis 
M fur la ehaire de S. Pieyre, m erito it a 
5,  tous e'gards la juftice, que vous rendez 
„  a la fupe'riorite de fes talens* a Leten- 
, ,  due de fes connoiffanc.es Sc a 1’aftidui- 
„  te' de fes travaux. N otre R oyaum e 
„  e'toit en particulier ł ’ob;et de fa foili- 
„  citudepaftorale,8c N ous avons eu cop- 
„  ftam m ent la confolation de trouver en 
„  lui les principeś de charite, de fageffe, 
„  &  de moderation, qui cara& erifept le 
„  vrai Zele;

„  N ous efperons que, ne ceffant point 
„  de veilłer fur les befoins de fon Eglife, 
„  D ieu donnera au Papę, q u ’il a rappelle 
„  a foi* un fucccffcur capable de la gou- 
„  yerner avec les memes principeś 8c la 
„  meme prudence. Les difpofitions* que 
„  l ’on voit parm i vous, nc peuvent que 
3, nous donner un heuretńc augure du 
„  fucce's de vos defirs &  de vos foins, 
„  a fixer votre choix fur celui d’envre 
„  vous, que vpus jugerez le plus digne 
„  du m iniftere le plus fublime &  le plus

faint, auquel lą Providence deftine Ies 
9, homm es. N otre  attachem ent a la foi 
,*  Catholique &  au S. Siege, ainfi que 
, ,  N otre  eftim e Sc N otre affeftion pour 
„  le Sacre C ollege en generał, &  pour 
, ,  chacun de vous en particulier, repon- 
„  dent en cette occafion a la fincerite de 
?, nos vosux. Sur ce nous prions Scc.

L e  Toulon le 4•. J u in .
L e  Vaiffeau le Souwerain, &  la F rega­

tę la Grącieuse , qui ont tranfporte & 
Mahoń M . le M arquis de Frem ur, L ieu- 
tenant-Ge'ne'raI,font reyenus SeM inorque, 
&  ont amene une prife Livournoife qu* 
on a trouye charge'e pour le compte des

Anglois, Sc qui alloit a Gibraltar porter 
des proyifions. Ce Vai(Teau defarme com ­
m e le Lion , 8c la Fre'gate VOifeau; Sc 
de tous les Batim ens du R o i, il ne refte 
armes que les Fre'gates la Grącieuse, Sc 
la Chimire. On continuć^cepenclant d’ar- 
mer ou du moins de radeuber le F ier , 8e 
les Fregates la Topase, Sc la Pleiade.

De Rochelle le 28. Mai.
On commenca hier de travailler au 

nouveau Camp retranche', qui avoit ete  
tracę a une lieue de Rochefort. Ce Cąm p 
ne fera occupe que le 1 5 du mois prochąin 
par les Troupes reglecs; Sc en attCn- 
d a n t , les M ilices Sc les Gardes-Gótes 
reftent carppes a Angoulin.

De Paris le ig . J u in ,
L e R o i tint hier a Fersailles un grand 

C onfeil fur les affaires aSuelIes,.tan t du 
dedans., que du dehors du R oiaum e. Les 
Intendans 8c Subdele'gue's de$ Provin.ces 
fon occupe's a faire tiyer les M ilices dans 
Jeurs D epartem ens. On trouvera 60. 
m ille hommes par cette voie ordinaircj, 
fans aiterer en aucune facon 1’A gricuItu- 
re, ni les M anufaftures du Roiaum ep 
tant la France  eft pcuple'e Sc abonde eu 
to u t ce qui eft neceffaire a la vie 8c au 
com merce. Une partie de ces M ilices 
irag ro flir  1’Arme'e du B a s.R h in , 8 c l’au» 
tre fera difperfe'e fur nos C ótes pour eu 
renforcer les Gardes, afin d’empecher les 
Anglois d’y  faire des defcentes. Leurs 
iyruptions tiennent cependant nos T rou­
pes continuellcm ent alertes* pendant qu* 
elles font en marche d’un có te , les A n ­
glois defcendent dans un autre. Le dom - 
m age, qu ’iIs ont fait pres dc St. Malo,elŁ 
eftim ć quelques M illions.

De Londres le 20. J u in .
L es depeches qup le Miniftere reęut 

le  16. au m atin de la part du D uc de 
M arlborough, fbn dattees de. Cancale le 
12 , de ce m ois. I l  paroit qu ’on ne fęait 
pas au jufte tout cc qu’eiies contiennent.



L es uns difent que le D uc de M arlbo- 
rough mande que ccs Troupes ont brule, 
fous le canon de Si. Mało, un Vaifleau 
de guerre dc 50 canons, deux Fre'gates 
de J6, vingt-quatre Armateurs depuis 18 
ju fqu ’a 30 canonss feptante Nayires mar- 
chands &  quarantc Bargues armees: C e 
qui fait 13 7  Batimens, tant grands que 
petits. EPautres reduifent ce nomfere a 
100, &  y  comprennent aufli un Yalflesu 
de guerre de jo . canens; mais ils ne 
com ptent qu’une Fre'gate de 36, au lieu 
de deux. A u  refte, on affurc que nos 
Troupes fe font rembarque'es a Cancale 
fans que 1’Ennemi ait óse' les attaquer. 
L e  12, eiies fe trcuvoient toutes abord 
Sc n ’attendoient qu ’un yent favorable 
pour allcr rem plir les autres objets de 
leur Expedition, c ’eft-a-dire, ruiner la  
M arinę Franęoise, s’il eft poffible. L e 
Com m andant Howe pourroit bien fe ren­
dre de Cancale a Graville', car il a fart 
reconnoitre ce Port par une C orvette cu i 
Jui a raporte qu’il y  avok 70V0iles.Qu.ant 
a  la F lo tte  du Lord. Anfon, elie e'toit ie  
*4 'a la haOteur de 1’ Ifle d 'OueJJant. On 
en a reęu l ’avis par une fre g a tę  Sc une 
C orvette  arriyees a Plymouth.

Suivant le raport d ’un M akre de Navi- 
re venja d’ H allifa xs le Chcvalier Hardy 
a pris a la hauteur de Louisbourg, avant 
que 1’AmiraI Bofcawen I’eut joint, une 
F re g a tę  Franęoise Sc 13. V aifleauxchar- 
gez de provifions Sc de m unitions pour 
cette place. Cette nouvelle eft confirm ee 
par d’autres avis,qui ajoutent,que de tous 
les Vaiffeaux partis dc France cette an­
nee pour Louisbourg, il n’en eft pas ar- 
rive un feul a fa deftination. V oila  une 
circonftance bien eflcntielle, mais elle eft 
lorm ellem ent contredite par des Lettres 
dc Louisbourg du 4. M ay, recues der- 
merement en France .En effet ces Lettres

m arquent tres politivem ent que la d m - 
lion de M r. de Beauflier &  cella du M ar- 
quis D esgom es font amve'es vers la fin 
du mois d’AvriI a Louisbourg, avec des 
Troupes, des Viyres Sc des M unitions 
de Guerre.

L e  R o i a rendu une proclam ation, 
par laqueiie, ii eft ordonne- expreflem ent, 
, ,  que tous ies Arm ateurs 8c łes Per- 
,, fonnes, Marchandifes 8c Effets, venant 
,,  de la M editer annee,feront une quaran- 
3, taine de 40. jours ayant d’etre admis 
3, dans ce R oiaum e, fur Pavis qu’on a 
35 reęu que les Arm ateurs Anglois yifitept 
3, fouvent des Vaifleaux neutres qui trafi- 
3, quent au L eva nt  8c a Srnirne, oii re- 
3, gne la Contagion. En vertu de cet ar- 
rangement, fe Bureau de ia Douane a 
ordonne a tous les Vaifleaux, arrive's der- 
nierement du Levant Sc de la M editer­
ranee, de fe rendre au pJ.utót a Standgate- 
Creek pour y  faire ia quarantaine.

De Coppenhague le 17. J u in ,
La Chambre des Finances a fait pu- 

blier Ie 3. une Grdonnance du R oi, qui 
re'gle la ąuantite' deprovi(icns de bouche, 
que chaque Vaifleau, faifant voile pour 
les Ifles Danoifes en A m śrique,eR  oblige 
de prendre avee foi,afin de les vendre aux 
Habitans de ces Ifles. Tous les  Navires, 
au deffbus de roo. tonneaux , doiyent 
avoir poftr 2. m ille e'cus de provilions; 
ceux depuis xoo. tonneaux jufqu’a 160 , 
pour 3 rniiie; le tout independamment 
des proriftons ne'ceflaires pour ia nourri- 
ture des Equipages.

L e  Contrę-A m irai Filcher croise de- 
piiis 1 2. jours dans la M er du M ord  avec 
fon Efcadre, compofe^ de 6. V aifleaux 
&  de 2. Fre'gates.

L e Sr." le Lorrain , cele'bre Peintre 
Franęois, engage' au fem ee de 1’Im pe- 
ratrice de Rujjie cn qualite' de P eintre en



H iftoire, eft arrlve ici la femaine derniere 
avec fon Epoufe. Apres avoir vCi notre 
Academ ie-R oyale de Pemture* de Scul- 
pture &  d’ Architedbure, il a defire d’en 
etre M em bre, 8c on l ’a aggrege . fur le 
pied d’affocie-Etranger. II eft alle depuis 
s W b a r ą u e r  a Elstneur  pour fe rendre k
Petersbourg.

D ’ Hambourg le 28. J u in .
Il eft arrive avant-hier une Eftafette 

avec la nouvelle que le fiege de Stral- 
fund  etoit entierem ent leve* &  que les 
V aifleaux pouvoient y  entrer ou en fortir 
fans aucun obftaqle. O nattribue la retrai­
te des Pruffiens de devant cette Place a 
Sa marche des Troupes RuJJiennes vers 
le  Brandebourg, ou a leur irruption dans 
la  Pomeranie. L e  C om te de Rolen , 
Com mandant en C h ef de l’Arme'e Suedoi- 
se, a fait pubiier a Stralfund  une D ecla- 
ration portant amniftie en faveur de tous 
les M ateiots &  Soldats, qui ayant aban- 
donne leurs Pavillons Sc Drapeaux les 
rejoindront dans 1’efpace de 6. m ois, a 
cóm pter du 23 M ay dernier.^

Les Troupes Danoises font de tous 
cótez en m ouvem ent pour fe rendre dans

le Holfiein.
T ou s les Habitans du Duche de M e- 

dlen b ou rg *  ufqu’au moindre Payfan,doi- 
vent, fous peine d’execution, payer incef- 
fam m ent leur cjuote-part des fommes 
dont le Pays eft encore redevable pour 
les contributions que les Pruffiens en ont 
exige'es. Cet Ordre a ete' publie, de la 
nart des Com m ifiaires prepofez a la 
recette de la Capitation, conjointement 
avec les D eputez des Etats.

De E a n n o w n  le 20. Ju in '.
L e  Baron de Spiegels M iniftre d’Eta£ 

d c  1’ Elećbeur de Cologne pour I’ Evechć 
de M unjier , eft toujours etroitem ent 
gardę: On fait a prefent ce qui lui a at - 
tire c e ttc  difgracc. Quatre cens hommes

de nos Troupes, qui forment la Garnifon 
de M unjier3 ont couru rifque d’etre maf- 
facre's; Sc on le dit 1’auteur de ce Com - 
plot. Et, felon toute apparence, il n’y  
aura que M r. de Spiegel, Sc quclques-uns 
de fes Com plices, que Fon a emprifonnes 
a M unjier, qui s’en reffentiront.- D eux 
autres, qui fe font retires* on e'te fom­
mes de com paroitre fous peine d’etre 
juges par contumace, Sc d’avoir leurs 
Biens confisque's.

De Clewes le 30. J u in .
L e Prince Jawier de Pologne, qui 

eto it alle a Versailles' pour fe procurcr 
1’agrement de voir Madame la Dauphine 
fa Soeur, ne s’y eft arrete que trois jours, 
Sc s’eft rendu a FArmee de France* ou 
il fe trouve a& uellem ent. Apres 1’affairc 
de Crewelt, 1’Arm ee de Frańce fe retira 
par i\7er(tf’ jufqu’a trois lieties de Cologne. 
Plufieurs Generaux etoient d’avis de fe 
retirer le long du Rhin, pour pouvoir, 
en cas de befoin, fe joindre au Corps du 
Prince de Soubife, mais le parti, qui fou- 
tenoit, qu’il falloit couvrir les Pays-Bas, 
a preyalu, 8c 1’Arm ee, precedee de fes 
Equipages> s’eft misc en marche vers 
Ju liers.

De Ratisbonne le 27. J u in .
L e M iniftre du Roi T .  C . a la D iette 

a notifie a la plus part des M iniftres, qui 
y  refident, que' quoique les Anglois euf- 
fent fait une defcente dans les Etats du 
R oi fon M aitre dans 1’ intention de Fobii- 
gci\vraifem blablem ent par la a retirer 
une partie de fes Troupes1, S. M. n ’en 
perfiftoit pas moins conftamment * 8c 
moins ferm em ent dans la refolution q u ’ 
elle ayoit prife pour le bien, &  le m ain- 
tien des libertes de 1’ Empire, vu fur tout 
qu ’elle efperoit que de fon Cóte le Corps 
Gcrmanique coopereroit plus quc jamais 
aux moyens propres a afiurer une paix 
foliale Sc durable.



SUPPLEMENT a  l a  GAZETTE d e  VARSOVIE
DU  1 1 .  J U IL L E T  1 7 5 8 .

i B u  g u a rtier- General de l'Arm ee I. &  R . a D obrom ielitz, J O U R N A L  du 2 4 .
au 2$. J u in . '  ,

5S £ jp ^ | ^ U iv a n t  Ies nouyelles que 1’on a eues aujourd’hui de Tobifihau , qui eft 
o  occupe' par M . de Fela Colonel du R egim ent des Lycaniens de Carlfladt, 

Jiśo les Ennemis ont replie &  brule en partie les ponts de com m unication
qu’ils avoient fur la M orave  'a N enakow itz, D ub, Tuczęp Sc Czeitorcy, 
pour óter par la aux Detachemens, que nous avons dans ces environs, 

les m oyens de palTer cette Riviere. Pendant ce tems un Detachem ent Ennemi s’ 
e to it porte'e fur la rive oppofe'e a Robetnitz, afin depouvoir couvrir cette manoeuvre.

M . le M arechal reconnut encore Ie meme jour la pofition des Ennemis , qui 
ont de nouveau fait dans les environs de Profnitz  un fourrage , qu’ils ont couvert 
par un Corps confiderable de Troupes. U n parti d’ Ulans, qui eft au dela de la M o­
r a le ,  ayant obferve' qu’un De'tachement Ennemi fortoit du Camp devant Olmiitz* 
il a fait fur lui quelques prifonniers. Ce Detachem ent fervoit d’elcorte au M are­
chal Keith  qui de fon cóte' allo it reconnoitre.

Le Com te de Lannius, aujourd hui Colonel du Re'giment de Peterwaradein In- 
fanterie, a pris pofte a Sternberg Je 25. A  peine y etoit-il arrive, qu ’un De'ta- 
chem ent PruJJien compofe de 800. hommes dTnfanterie &  de 100. Houftars, parut 
a portee de cette petite ville, Sc marcha jusques'aux premieres maifons du fauxbourg, 
dans le deftein fans doute d’y  prendre pofte a fon tour. M . de Lannius. fortit la- 
deffiis du fauxbourg Sc fe m it en Bataille, fur quoi les Ennemis ne jugerent pas a 
propos de rien entreprendre de p lu s , Sc fe retirerent avec pre'cipitation vers les 
petits bois qui font aux environs de Strenau,  ou ils e'tablirent leur Camp; 8c Iaifse- 
rent par confequent M . de Lannius fort tranquile a Sternberg.

 ̂ L e  26. il n y  a eu aucun m ouyement ni aucun changement dans nótre Arme'e 
ni dans celle des Ennemis. L ’on apprit cependant ce jour-la que le Corps qui 
fait .le Siege frOlmutz avoit e'te renforce de 800. hommes, la plupart Cavalerie, a 
W iftern itz 3 a T ein itz , a H o llitz , a Samotflet Sc dans les environs de Tallein au 
dela de la Moraue. Les Afiiegeans au refte continuent de s’aVancer vers la Place 
en łappant Sc en minant; mais plus ils approchent du G lacis, plus leur perte devient 
confide'rabIe. LeS petites forties qui fe font continuellem ent Scle feu de 1’ArtilIerie 
des Aftie'ges leurcaufent beaucoup de dommage;inde'pendamment de cela ilspouflent 
leurs travaux avec beaucoup de lenteur par rapport a la difficulte du terrein.

I.e 27. apres midi Al. le Alarechal donna tou t a coup Sc inopine'ment 1’ordre 
de marcher, Sc une demie heure apres cet ordre donnę, c’eft a dire vers Ies 4. heures 
1 Armee fortit^du Cam p qu’elle avoit occupe 8c vint fans que 1’Ennemi y  apportat lc 
moindre empechetnent prendre fa nouvelle pofition ; de forte quc nótre droitc eft 
maintenant dans le voifinage ae K lenow itz,  M . le M arechal a ete a 1’Arm ee pen­
dant toute fa marche, il y  eft refte jusqu’a ce que tous les Regim ens fuflent entre's 
dans Ie nouveau Camp , &  ne s’eft rendu au Q uartier-G eneral qu ’apres avoir fa it' 
toutes les difoolitions, qu ’il a juge neceftaires.

L  approche de nótre Arm ee a repandu 1’allarme dans le Cam p des Ennemis,
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qui ne pouvolent prevoir ce m ouvem ent, 8c nous fommes dans 1’attente d’ apprendre 
les difpofitions qu ’ ils feront en confequence.

Suitę du J O U R N A L  de l'Arm ie Combinee de l'Empire depuis le 23. jusqu,au 26. J u in .
Du fffuartier-General a Saatz.

Les Ennemis firent marcher le 23. dc ce mois de Marienberg fur Weipert un 
gros De'tachement dTnfanterie , 8c de Cavalerie , a Papproehe duquel jo .  Croates, 
qui e'toient dans cet endroit aux ordres d’un L ie u ten an t, fe retirerent a Beylj ce­
pendant le General Fygazy fit fur le Champ marcher un Detachement des Troupes* 
qu’il com m ande, afin de loutenir les Croates , 8c les Ennemis , qui avoient deja 
commence a piller , fe retirerent precipitam m ent vers Annaberg. Un autre D eta­
chement Ennemi fe fit voir en meme tems pres de Brandau, Sc un troifieme aupres 
de Schbnrvalde\ ce dernier e'toit venu de Pirna. Ces Detachemens pillerent quel- 
ques maifons dans les environs de nos Poftes avance's, 8c emmenerent du paturage 
les beftiaux qu’ils y  trouverent; mais ils fe retirerent bientót a 1’approche de queL- 
ques Croates qu ’ils virent m archer a eux,

M . de Haddick, Lieutenant-Ge'neral a envoye' au dela des Frontieres un Corps 
dTnfanterie 8c de Cavalerie, aux ordres du Lieutenant-Colonel de fon R egim ent, 
afin d’empćcher avec d’autant plus d’efficacite les pillagcs des Ennemis , Sc d’en 
garantir les emurons.

Les D elertturs, qui ont profite des courfes* que 1’Ennemi a faites pour palfer 
a nous, rapportent unanim tm ent que Pon continue a fortifier le Camp de Tfchop- 
pau, oii il y  a une A rtillerie  nombreufe, Sc 900. Chariots deftines aux transports 
en cas de marche ; ils aioiitent que Pon a envoye a Leipftg, tous les Malades, 8c. 
Blcftes, &  qu’en dernier lieu Pon a tracę un Camp a R a b e n fte in .

M- de Hilleprand, Capitaine au Re'giment de Houflars du Palatinat du Comitat 
de Hebecz arriva le 24. au Quartier-General avec la nouvclie, qu’ayant ete detache 
par le Colonel de Tórrock, qui eft pofte au dela de V Elbe, il avoit enleve les char- 
riots de Pofte qui vont de Dresde a Berlin, Sc de Berlin a Dres de, lesquels etoient 
charges de quetque argent provenant des contributions, &  quc M . Davey Cornette 
au.meme R egim ent avoit dans le meme tems arrete celui-, qui alioit de Dresde a 
Torgau. Un De'taęhement de la Garnifon de DPesde a tout tente' pour fuivre.
&. atteindre ces deux Officiers ; mais ils avoient pris pour leur retraite des precau- 
tions fi fages, &  des mefures fi bien concertees , qu ’ ils ont rejoint M . de Tórrock 
fans avoir effiiye' la moindre perte.

Le Comte- Efterhazy Lieutenant-Ge'ne'ral a mande le 25. de fon Camp pres 
d 'E g ra , que les Ennemis aeoient abandonne leur Camp d 'Oelsnitz , Sc de plauen;' 
q u ’il -s’etoient r.tires de la a Reichenbach,  Sc a Zw ickau , Sc que la plus part des 
Troupes PrujJiennes qui etoient. dans ces endroits , s’etoient deja tnifes en marche 
vers Tfchopp.au , pour s’y  joindre au'refte de feur A rm e e , fur quoi le G en eral 
dc Luzinfky avoit fur ie Champ marche a A d o r f f Sc detache en avant, pour fuivre 
les Ennemis, le Lieutenant-Colonel de Spleny; cet Officier a mis un Detachem ent 
a plauen, d’oii fes Patrouillcs 5’etendent jusqu’ a p re s  de Reichenbach, S c M .d  ' E- 
fterhazy eft fur le point de fe mettre en m óuvem ent avec toutes les Troupes qu’it 
commande.

Aujourd'hui 26. Pon a eiwoye a Prague 67. Prifonniers, que M . de L u ­
zinfky avoit fait conduire d'Egra  au Camp; Sc PArmee q.ui campe ici &  a Laun a 
ordre. de fe ttn jr prete a marcher a chaque inftant.


